
Sous le coup de l’attentat en Nouvelle-Zélande
 
   L’horreur s’est encore invitée dans notre quotidien de nouvelles. Horreur devant
l’hécatombe de victimes, cibles tellement faciles, réunies pour prier ensemble. Horreur
devant le ramassis de fantasmes, érigé en doctrine, derrière lequel le ou les tueurs se
barricadent. Horreur devant la perversité de celui qui s’est filmé pour se donner à voir
sur internet. Et vertige devant les ondes de choc et leurs possibles répercussions dans
le monde entier…

    Un crime perpétré contre des musulmans qui ne rend que trop vraie cette phrase
illustrée par un dessin de Plantu en octobre 2015 : « Les premières victimes du
terrorisme, ce sont les musulmans ». Un crime cependant dont le mobile affiché n’est
pas religieux mais politique : lutter contre « les envahisseurs non blancs » en Occident.
Mais où va-t-il chercher ces envahisseurs ? Dans les mosquées, pour les fusiller.

    Amis du GAIC, nous voici donc plus que jamais placés devant l’immensité et les
complexités de la tâche que nous nous sommes fixée : ouvrir des chemins de dialogue
et de fraternité, donner l’exemple d’une amitié vécue dans la pluralité des convictions,
regarder ensemble vers Celui qui ne peut être qu’Un et qui nous appelle à l’amour. Tout
cela avec des moyens qui peuvent paraître dérisoires : susciter des rencontres qui
n’auraient peut-être jamais eu lieu, promouvoir des débats sans qu’ils tournent à
l’affrontement, soutenir des initiatives qui, sans nous, resteraient confinées dans une
communauté.

    Afin d’éviter toute spéculation ou fantasme sur le supposé affrontement entre les
chrétiens et les musulmans, c’est le rôle du GAIC de faire savoir que des musulmans
inspirent confiance aux citoyens avec lesquels ils vivent et qu'il n'est pas question de
"remplacement" mais plutôt d'une amitié profonde et sincère pour construire un avenir
commun.

    Aux chrétiens qui vivent actuellement le Carême, nous offrons nos vœux pour qu’ils
s’engagent dans un chemin de conversion vers l’Autre et vers les autres. Aux
musulmans qui commenceront le ramadan avant la publication du prochain GAICnews,
nous disons par avance que nous comptons sur leur application au jeûne et à la prière
pour promouvoir la paix entre les hommes.
 
Haydar Demiryurek et Hélène Millet, coprésidents
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12 janvier - réunion-bilan de la SERIC 2018 avec la participation d'une
quarantaine de personnes déléguées par les associations organisatrices
d’événement lors de la SERIC et de membres du CA du GAIC.

La vie de l'association
 

 



22 janvier - Déjeuner-discussion des deux coprésident à l'invitation du délégué
diocésain de Paris, Nicolas de Brémond d'Ars et de son équipe
18 février - présentation du GAIC par ses deux coprésidents aux étudiants du
Diplôme Universitaire "Pastorale de la Rencontre avec les Musulmans" à l’Institut
Catholique de Paris
25 mars - participation d’Hélène Millet, coprésidente, à la fête interreligieuse de
l’Annonciation à Beyrouth, lors de la Première rencontre internationale de jeunes
organisée par la communauté de Taizé

 

 



1er avril - Assemblée Générale du GAIC
28 avril - 11ème Marche "Sur les pas de la Vierge Marie" à Chartres
17 mai - Iftar (repas de rupture du jeûne) du GAIC
24 juin - réunion du Conseil d’administration du GAIC

Agenda

 

 

Focus sur ...



L'atelier "Vivre les textes"
 
Les Textes auxquels se consacre l’Atelier « Vivre les Textes » sont la Bible (surtout le
Second Testament) et le Coran. En général, on étudie en alternance un passage issu de
la Bible et un autre emprunté au Coran parce qu’ils ont été reconnus comme se faisant
écho. Certaines années, pour le choix de ces versets, un thème a été retenu. Ainsi, les
personnages communs aux deux traditions (Joseph, Marie, Jésus…), ou encore la
résurrection, l’esprit, la violence. D’autres fois, c’est la liberté d’aller et venir avec la
liberté du papillon qui est privilégiée. Le ou les textes ainsi proposés sont d’abord
décortiqués par une ou plusieurs personnes qui ont plus spécialement préparé la
réunion ; puis il y a un échange de questions-réponses. On se réunit environ une fois
par mois, sauf durant l’été.

  
 Les origines de l'Atelier
   Rabia El Ahdab, qui était documentaliste à la Maison du Monde arabe, et membre du
CA du GAIC, est à l’origine de la création de cet atelier dans le cadre du GAIC, en 2005.
Il est dérivé de l’expérience d'un stage "Lire les Ecritures", organisé par la Vie nouvelle
dans le midi de la France.

    Pour les débuts, il y avait une douzaine de participants à chaque réunion, dont
certains, Bernard et Nacer, sont toujours parmi nous. Actuellement, nous sommes une
bonne vingtaine, et, à chaque réunion 15 à 20.

    Lorsque Rabia a dû repartir au Liban, (vers 2010), Hélène Millet a pris la suite, en
binôme avec Nacer. Hélène s’est éloignée depuis l’été 2017, pour devenir co-présidente
du GAIC, et Nacer est désormais en binôme avec Régine et Guy.

  
 
 Notre mode de fonctionnement

 

 



   Notre atelier est ouvert à tous ceux qui, ayant un minimum de familiarité avec les
textes de leur propre tradition, sont désireux de se mettre à l'écoute de l'autre dans sa
façon d'appréhender sa foi, de la vivre, de l'exprimer. Pas de condition minimale à
remplir, pas de patte blanche à montrer. Cela donne un groupe constitué d'individus
variés, ce qui est une richesse.

    Il faut bien préciser que nous ne sommes pas des spécialistes de l’exégèse, ni des
théologiens, et surtout pas des savants.

     Nous lisons nos textes respectifs, Coran et Nouveau Testament (essentiellement les
évangiles), avec l'idée de comparer ce qui peut l'être dans les thèmes rencontrés. La
nature des textes, leur statut, leur genre littéraire, ne permettent pas une comparaison
serrée, mais nous cherchons des résonnances, et pouvons repérer les dissonances.
Respect mutuel et bienveillance sont la règle, ce qui n'empêche pas de poser des
questions.

    La forme de nos réunions pourrait se définir comme une totale liberté de parole, ce qui
leur donne un aspect foisonnant qui pourrait parfois tourner au joyeux désordre. Nous
tenons un compte-rendu de nos réunions, ce qui permet de classer un peu les idées et
de nous constituer une mémoire.

    Parmi les chrétiens qui participent, la majorité n'est pas arabophone, et certains
étaient à l'origine ignorants du contenu du Coran. Ceux qui, plus ou moins, ont accès au
texte, nous font bénéficier des préparations qu'ils peuvent faire. Les plus ignorants n'en
sont pas pour autant en état d'infériorité. Dans le cadre décrit précédemment, de libre
parole, il n'y a pas ceux qui savent et ceux qui sont priés d'écouter…

    Pour les chrétiens ignorants du Coran, comme beaucoup, un tel exercice apparaît
comme une voie d'approche d'un texte qui, pour un occidental non préparé, est un peu
difficile d'approche. Et cela aide aussi à la prise de conscience qu'il n'y a pas qu'une voie
pour approcher le divin. En entrant ainsi dans la lecture du Coran, nous prenons bien
conscience du fait qu'il nous faut encore beaucoup de persévérance pour aller plus loin,
et avoir une compréhension des divers aspects de la spiritualité musulmane.

    Notre atelier n’a aucune prétention didactique. il ne faut pas vouloir y trouver un cercle
d’étude, mais un lieu d’échange dans l’amitié.

Du 3 au 5 février 2019, le pape François s'est rendu en voyage apostolique aux Emirats
Arabe Unis, étant ainsi le premier pape à fouler le sol de la péninsule arabique, berceau
de la civilisation musulmane.
Dans le cadre de la Rencontre inter-religieuse organisée à Abou Dhabi sur le thème
“Fraternité humaine”, durant un long discours s’inscrivant dans la continuité de son
intervention à Al-Azhar en 2017, le Pape François a exhorté au refus de toute violence
religieuse.
C'est à l'issue de cette rencontre que le Pape François et le Grand Imam d’Al-Azhar
Ahmad Al-Tayyeb ont signé le "Document sur la fraternité humaine pour la paix mondiale

 

 

La suite sur le site du GAIC ...
 

Pour réflechir
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et la coexistence commune".
Pour le P. Vincent Feroldi, le directeur du Service National pour les Relations avec les
Musulmans (SNRM) au sein de la Conférence des évêques de France, il s’agit d’« un
document historique » et d'un pas très important dans le dialogue interreligieux. Il se dit
convaincu que ce voyage portera des fruits. « Il va marquer profondément non
seulement la vie de l’Église catholique, mais aussi la communauté musulmane, en
particulier sunnite et vraisemblablement la péninsule arabique », et toute la région.
(Propos à retrouver sur le site de VaticanNews)

DOCUMENT SUR la fraternité humaine
 pour la paix mondiale et la coexistence commune

 
 
 Au nom de Dieu qui a créé tous les êtres humains égaux en droits, en devoirs et en
dignité, et les a appelés à coexister comme des frères entre eux, pour peupler la terre et
y répandre les valeurs du bien, de la charité et de la paix.

 Au nom de l’âme humaine innocente que Dieu a interdit de tuer, affirmant que quiconque
tue une personne est comme s’il avait tué toute l’humanité et que quiconque en sauve
une est comme s’il avait sauvé l’humanité entière.

 Au nom des pauvres, des personnes dans la misère, dans le besoin et des exclus que
Dieu a commandé de secourir comme un devoir demandé à tous les hommes et, d’une
manière particulière, à tout homme fortuné et aisé. (...)
 
 Nous – croyants en Dieu, dans la rencontre finale avec Lui et dans Son Jugement –,
partant de notre responsabilité religieuse et morale, et par ce Document, nous
demandons à nous-mêmes et aux Leaders du monde, aux artisans de la politique
internationale et de l’économie mondiale, de s’engager sérieusement pour répandre la
culture de la tolérance, de la coexistence et de la paix; d’intervenir, dès que possible,
pour arrêter l’effusion de sang innocent, et de mettre fin aux guerres, aux conflits, à la
dégradation environnementale et au déclin culturel et moral que le monde vit
actuellement.

 

 

 

 



Derniers articles parus sur le site du GAIC :
Mission, dialogue, évangélisation et annonce dans l'Eglise d'Algérie, intervention
de Mgr Claude Rault à la session du SNRM à Lyon le 2 février 2019
SERIC 2018 - Réunion-bilan le 12 janvier 2019

 

Je suis le Roi de mon Néant
 

Khaled Roumo, Erick Bonnier, 2018, 101 p.
 
"Je suis le Roi de mon Néant", parole de créature humaine consciente de son non-être
avant d'advenir au monde.

 D'où vient la gratuité d'exister sans avoir pu la demander ? Pourquoi suis-je, au terme
du Règne "de mon Néant" ? Qui m'a donné d'être ?

 La raison postule une Cause initiale, mais qui reste close en ses frontières cognitives
tant qu'Elle ne surgit pas gratuitement, "sans cause", au cœur de l'Homme, comme Le
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Vivant, "l'Amant", dit le poète, et plus qu'Amant, en déduit le lecteur : l' "Aimant" qui attire
au Don dépossessif qu'Il est depuis toujours, en se donnant offert, insaisissable, à la
liberté fragile de l'Humain.

 En des mots qui balbutient l'expérience ineffable de l'Amoureux-"Aimant" qui se laisse
chercher par son "aimé" en proie à ses limites et ses faiblesses, trente poèmes chantent
la nostalgie confiante du croyant plongé dans le Mystère de sa contingence en relation
personnelle à l'Absolu du "Toi" qui remplit l'univers, à lui manifesté.

 Au-delà d'essais verbaux qui s'épuisent à ne pouvoir qu'effleurer un Visage se dérobant
sans cesse, perce l'espérance en la fidélité divine à toute épreuve de l'infidélité humaine
qui, pourtant, se sait "habitée" de "l'Abîme" qui l' "abrite".

 Comment s'en étonner ? Eternel extraverti, en constante démarche hors de Lui, l'
"Aimant" suscite au cœur de "l'aimé" son murmure : Comme Moi, sois gratuité pour le
Bonheur du tout-venant que je te donne à rencontrer. Tu en seras heureux ! Heureux de
ta finitude plongée dans ma Plénitude, heureux de ma Présence au creux de mon
absence, heureux que la nuit de ta foi soit l'Eblouissance aveuglante que Je suis !

 A jamais "Né en" relation à l' "Aimant" qui l'a fait pour Lui, tel est "l'aimé" qui se reçoit de
Lui en Le cherchant jusqu'au bout de ses jours.

  
Béatrix Dagras

  

Nayla Tabbara, Bayard Culture, 2018, 208 p.
 
 On peut parler aujourd'hui de crise au sein de l'islam.
Issus d'une vision rigoriste qui s'appuie sur le Coran et
sur la tradition, les discours extrémistes rencontrent un
réel succès, avec des conséquences parfois
dramatiques. Pourtant, dans le même temps, certains
penseurs musulmans s'insurgent contre cette lecture.
Pour la théologienne Nayla Tabbara, si l'islam
majoritaire souffre aujourd'hui d'autoritarisme et de
manque d'esprit critique, c'est notamment parce qu'il a
été pensé depuis ses origines dans un contexte
fortement patriarcal, par des hommes et pour des
hommes. Aussi, une nouvelle approche est nécessaire,
faisant droit désormais à la part féminine de la raison et
de la sensibilité. Cette « lecture féminine » du Coran
met par exemple en lumière l'attribut « maternel » de la
miséricorde de Dieu, beaucoup plus que sa force ou
son intransigeance. Il ne s'agit pas pour l'auteure, de ne
s'intéresser qu'aux « questions de femme », comme le
voile ou la polygamie par exemple, mais d'envisager
sous un jour nouveau l'ensemble de la religion
musulmane. Dégagé d'une conception littéraliste et de
la pratique purement formelle, ce nouveau regard
pourrait permettre à l'islam de retrouver sa vocation
spirituelle.

L'islam pensé par une femme
 

 



Plantu, Le Seuil , 2018, 192 p.
 
L'actualité 2018 en dessins par Plantu augmentée d'un
entretien avec Dalil Boubakeur, recteur de la mosquée
de Paris.

10 bonnes raisons de ne pas se faire
sauter, entretien avec Dalil Boubakeur
 

Voici une sélection de 3 livres en lien avec le 800ème anniversaire de la rencontre de
Saint François d'Assise avec le Sultan d'Egypte Malik al-Kamil à Damiette, sur les bords
du delta du Nil en pleine folie d'une croisade. Une rencontre pacifique et bienveillante
qui prend tout son sens en ce début du XXIème siècle.

 

Rencontre sur
l'autre rive
 

Gwenolé Jeusset, Pierre
Claverie (Postface),
Editions Franciscaines,
2004, 254 p.

 

Le Saint chez le
Sultan
 

John Tolan, Seuil, 2007,
512 p.

 

Saint François
d'Assise et le
sultan Al-Kâmil
 

Azza Heikal, L'Harmattan,
2018, 128 p.

PRIERE du « RIBÂT es SALÂM » « LIEN
de la PAIX » du Père Christian de

 

 

 

 

Spiritualité



Seigneur Unique et Tout-Puissant,
 Seigneur qui nous vois,

 Toi qui unis tout sous ton regard
 Seigneur de tendresse et de miséricorde,

 Dieu qui es nôtre, pleinement.
 Apprends-nous à prier ensemble,

 Toi, le seul Maître de la Prière,
 Toi qui attires le Premier ceux qui se tournent vers toi.

CHERGE
 

104, rue de Vaugirard
 75006 Paris

 Tél : 06 83 86 18 22
 Courriel : contact@gaic-seric.info

 Site Internet : http://www.gaic-seric.info/
 Facebook : gaic gaic

  
Semaine des Rencontres Islamo-Chrétienne :

 seric@gaic-seric.info

Groupe d'Amitié Islamo-Chrétienne
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